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A long terme, conditions snéoial ?>.

AU CLERGE

0TTAW1 PLÂTING WORKS
Le plusgrand remède Américain 

contre le RHUME, LA TOUX, L’AS! Il 
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d’épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su­
périeure à n’importe quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien­
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.
Joui 

monde 
ent en 
parler 
effets pro­
digieux des 
épinettes ei 
des pins 
dans 11 s 
cas de ma 
ladies des 
poumons.

Poudres de Condition d'AlexandfC LE PUITS l’eau, 
prit:

—Lâche-moi une main, je vais 
te donner, ma montre.

Il l’avait reçue en cadeau 
quelques jours auparavant, et 
c’était, depuis lors, la plus gran­
de préoccupation de son cœur 
11 put la prendre, la tendit, et 
le petit qui sanglotait la déposa 
sur l’herbe auprès de lui.

La nuit était complète. Les 
deux misérables êtres, anéantis, 
ne se tenaient plus. Le grand, 
enfin, se sentant perdu, murmu­
ra encore :

—Adieu, petit frère, embrasse 
maman et papa.

Et ses doigts parai) sés s’ou. 
vrirent. Il plongea et ne repa­
rut plus...

Le petit, resté seul, réussit à 
l’app 1er furieusement.

—Paul ! Paul ! mais l'autre ne 
revenait point.

Alors il s’élança dans la mon­
tagne, tombant dans les pierres, 
bouleversé par la plus efiroya- 
ble angoisse qui puisse étein­
dre un cœur d’enfant, et il arri­
ve, avec une figure de mort, 
dans le salon où attendaient ses 
parents.

Et il se perdit de nouveau en 
les amenant au sombre réser­
voir, 
route 
place.

—C'est là, oui, c’est là.
Mais il fallait vider la citerne ; 

et le propriétaire ne le voulait 
point permettre, ay..nt besoin 
d’eau pour ses citronniers.

Enfin, on retrouva les doux 
corps le lendemain seulement.

L’aîné, défaillant, re-
HOULES COUR lea KOUNONS

Permettez-moi de vous racon­
ter une histoire bien sombre et 
bien navrante. C’est un simple 
fait divers pourtant. Je ne sais 
s’il faut attribuer mon émotion 
à la manière dramatique dont 
la chose me fut dite, aux décors 
des montagnes, au contraste de 
cette joie du soleil et des fleurs 
avec le trou noir et meurtrier,

BT AUTBBS
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,MEDECINESCELEBRES

POOR I.BS CALICES,
PA TE/IES,

CIBOIRES,
JÇIFIX,

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS.
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CRUagent a Ottawa C. STRATTON. 

oins des rues Ualhousie et Saint-Patrick.
pour Passa « 
rs-Palais et « 
r les Train> r- VIS.—Les médecines ci-dessus, célé­

brés dans tout le Canada pour lem 
efficacité ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON, le mets donc le public eu 
garde contre les entrelaçons.

V•artent de Met . - Et autres ornements d’autels.
Calices pf Ciboire» dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

Dans celte 
prépara­
tion la 
gomme ne 
se sépare 
mmais et 
ses propri­
étés anlu 
spasmodi­
ques, bal­
samiques,

i mais j’eus le cœur tordu, tous 
les nrfs secoués par ce récit qui, 
peut-être, ne vous paraîtra point 
si terriblement poignant en le 
lisant dans votre chambre sans 
avoir eu eons les yeux comme 
moi le paysage du drame.

C’était au printemps de l’une 
des dernières années. Deux 
petits garçons venaient souvent 
jouer au bord de cette citerne, 
tandis que le précepteur lisait 
quelque livre, couché sous un 
arbre. Or, par une chaude 
après-midi, un cri vibrant réveil­
la l’homme qui sommeillait, et 
un bruit d’eau jaillissant sous 
une chûte le fit redresser brus­
quement. Le plus jeune des 
enfants, âgé de onze ans, hur­
lait, debout près du bassin dont 
la nappe, remué, frémissait, 
renfermée sur l’aînée qui venait 
d’y tomber en courant le long 
de la corniche de pierre.

Eperdu, sans rien attendre, 
sans réfléchir au moyen, le pré­
cepteur sauta dans le gouffre et 
ne îéparut pas, s’étant heurté le 
crâne au fond.

Au même moment, le jeune 
garçon, revenu sur l’eau, agi­
tait sus bras tendus vers son 
frère. Alors, l’enfant, resté sur 
terre, se coucha, s’allongea, tan­
dis que l’autre essayait de na­
ger, d’approcher du mur, et 
bientôt les quatre petites mains 
se saisirent, se serrèrent, cris­
pées, liées ensemble.

Ils eurent tous deux la joie 
aigue de la vie sauvée, le tres­
saillement du péril passé. Et 
l’aîné essaya de monter, mais il 
n’y put parvenir ; le mur était 
droit ; et le frère, trop faible, 
glissait lentement vers le trou. 
Alors ils demeurèrent immobi­
les, ressaisis par l’épou-ante. Et 
ils attendirent.

Le plus petit serrait de toute 
sa force les mains du plus grand 
et il pleurait nerveusement en 
répétant :

—Je ne peux pas te tirer ; je 
ne peux pas te tirer.

Et soudain il se mit à crier;
—Au secours ! au secours ! 
Mais sa voix grêle perçait à 

peine le dôu e de feuillage sur 
leurs têtes.

Ils restèrent là longtemps, des 
heures et des heures, face à face, 
ces deux enfants, avec la même 
pensée, la même angoisse et la 
peur affreuse que l’un des deux, 
épuisé, desserrât ses faibles 
mains. Et ils appelaient tou­
jours en vain.

Enfin, le plus grand qui trem­
blait de froid dit au petit :

—Je ne peut plus. Je vais 
tomber Adieu, petit frère.

Et l’autre, haletant, répétait ; 
—Pas encore, pas encore, at­

tends.
Le soir vint, le soir tranquille, 

la avec ses étoiles mirées dans

Ijirès l’heun .y
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Ottawa, 29 janvier 1883.
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Mill, 15 lïlI RlYT,82—ARRANGEMENTS D HIVER—83I Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
températu­
re conlien 
une grande 
quanti lé 
de la meil- 
lewe gom­

ment leur 
patient 
pris d 
p h ti s i

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di­
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis..........
Arrivée à la Rivière du Loup ...„12 55 p. m, 

T roi- Pistoles
Rimouslli.......
Campbellton..
Dalhousie.......
Bathurat.......
Newcastle.....
Monctcn.......
Salut Jean......
Halifax.......... .

Le train se race,rdi à “la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
rendent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se ^accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
Troie à 9.23 p. m., restent à Campbellton 
le dimanche,

Le char Pu 1 man qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-J

Pour billets et tout arrangement con­
cernant le tretet les passeg* rs, s’adressera 

R. C. W. MacCUAIG, 
Agent.

rubles
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ÜNE

ECOLE PRIVÉE-8.10 a. m.
#• Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,

COIN DBS RUES DE

L'EGLISE ET CUMBERLAND.
Elle enseignera le FRANÇAIS 

GLAIS et tiendra aussi une

.... 2 05 p. m. 

.... 3 49 p. m. 
.. 8 35 p. m. 
.... 9 15 p. m. 
,...11.17 p. m. 
...12.52 p. m. 
... 4.00 a. m. 
.... 7.30 a. m. 
....12.45 a. m.

do
e t do
prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour­
geons d'é- 
ptnelle

Son efficacité remarquable dam le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
çdsciâque dam la guérisoa des rhu­
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec­
tables. Prix 25 cts. et 50 cl s. la bouteile.

Les mots “ Sirop de gomm* d'épmelle 
rouge de Gray ” constituent noire marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enreoislrées.

Menuisier, dort Ottawa, do
do

et l’AN-com- dot heureux d’en- 
e ce soit, ! do

do ECOLE DU SO?R.de Maisons do
Il ne retrouvait nlus sa 
Enfin, il reconnut la

I Ottawa, 11 Oct 1883.
iour, Cham- 
H Salle à JOS. SENEGAL

Entrepreneur de Pompes Funèbresr des ouvriers

DERÉS. «tir 265 et 261 *W 
HUE DALHOUSIE, 

OTTAWA,
A l'établissement le plus grand et le 

plus complet de la province 
d'Ontario.

la

ANS
KERRY WAltON <$- CO.

ait Pharmaciens en gros,
Seuls propriétaires et fabricants,

Montreal.
***

Vous voyez que c’est là un 
simple fait divers. Mais si vous 
aviez vu le trou lui-même, vous 
auriez été comme moi déchiré 
jusqu’au cœur, à la pensée de 
cette agonie|d’un enfant pendu 
aux mains de son frère, de l’in­
terminable lutte de ces gamins 
accoutumés seulement à rire et 
à jouer, et de tout ce simple dé­
tail: la montre donnée.

Je ne sais rien de plus épou­
vantable que ce souvenir atta­
ché à l’objet familier qu’on ne 
peut quitter. Songez que cha­
que fois quïl touchera cette 
montre sacrée, le survivant re­
verra l’horrible scène, la mare, 
le mur, l’eau calme, et la face 
décomposée de son frère vivant 
et aussi perdu que s’il était mort 
déjà. Ei durant toute sa vie, à 
toute heure, la vision sera là, 
réveillée, dès que du bout du 
doigt il touchera se dement son 
gousset.

Le seul établissement de ce genre 
da :s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com­
mandes au moins DEUX HEURKti 
avant le départ du train ou du ba­
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classé est 
engagé pour 1 usage 

Stiÿ” On peut srad 
Senécal la nuit comme le jour.

nov. 1882 6uiique

MACHINES A COUDRr I). POTTINGER,
Suriiitemliinl générai, 

Ottawa, 19 Déc 1882iVJVS t la
Le plus graifd assortiment de Machin* 

à Coudre des

MEIMÆCRE8 f A :
et aux conditions les plus la 'les, conipn
nant (pour nuage -.<# 'eMtiqiie 
Royal, WUhoii, StewHà I, Wml, 

ser, New StewAtl, ». hile, 
Wheeler el WH

(Machines à Cou lie pour fabrique) 
Wanzer i) et F.

Singei de Wilson No. 2.
Machines de Pearson pour coudre avei 

le 111 ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour e
fabricants de chaussures.

LA des demandes, 
resser chez M.NQUANTL 

uu comme le

iNE CURB ETONNANTEi Coque.
ni Wml

gué, déclare avoir perdu complô- 
ntivelure il y v deux ans. Pen-

Je, nouai 
tement la <
dant « es deux ans, j’ai essayé toupies remè-

ner-
mteille. des possibles, mais sans succès. En vov 

l’annonce de la “Valeria” dans la “Mit 
ve.” l'eus ia curiosité de m’en servir1 ve,” j'eus ia curiosité de m’

J’ce achetai une boite chez MM. Lavio- 
lette 3t N also 
Dame. C’est
me 1 a vendue, et il pourra attester que j’é­
tais a lors-il y a environ six mois—complè­
tement chauve. Je me guis servi d’une seule 
boîte et elle a suffi à me rendre ma cheve­
lure d’autiefois, un peu plus claire cepen­
dant, l-s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui me connaissent sont comme moi 
émet veillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte

, Ottawa. n, pharmaciens, rue Notre- 
M. Laviolette lui-même cjuiPOMMADE

ILLE, R W. MARTI > SMS MALE36. K ne Kldean.
10 Sept. 1883 ta

,Ottawa Pliilbert et kchauibauit,
PEINTRES, U A PISS1ERS

ET DECOBA (EUES,
No- 117, Rue St-André,

Saint Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester A tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’auteur de cette merveil­
leuse découverte.

irtiment Contre la chute des cheveux et i. 
Calvitie.

Choix,
Maufrigneuse.

PIERRE DAME.

Brevetée à Ottawa et à Washington Montréul, 23 Juillet 1883. Un bon remède.—Pour les cram 
pes, les douleurs dans l’estomac, 
dans les intestins, et pour les fris­
sons, servez vous du Pain Killer de 
Perry Davis. Voyez l’annonce dans 
une autre colonne

Ottawa, unt., 1U Juillet 1880J 
Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai­

sir à recommander l'Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage i tendant dix 
a dam ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à ia 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous, John Hill,

OTTATV A.
Ouvrages de tente aorte faits à ordre dans 

le plus court délai avec élégance et promp­
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est solliicitéc 
16 Juin 1883

RD SALE, 
te., etc., 
e compê-

tête de la (ouf dération.
»,

$1.00 LA BOITE oui désirent louer des effets pour ce 
u l’entrepôt de meubles VARIETY 

com-

Ceux 
jour là
HALL, voudront bien donner leurs 
mandes lu plus tôt possible. Je puis four­
nir des couteaux, des fourchettes et des 
cuillères, de la vaisselle, des verres, des 
poêles, des chaises, des tables, et aussi 
tables i wntos et chaises de camp pour les 
piques-n - ;u s. La VARIETY HALL sera 
ouverte j :s„u à deux heures de l’après-midi 
lundi, le •.•u: de la fête de la confédération

532 Ei 534, RUE SUSSE*.
J. BOYDEN.

A. PHILIPPE E. PANET, L. B.lan !
VALE- 
e pom- 
te des 
e. En 
LIER,

Solliciteur, Procureur, Notaire, etc
BURKAÜ : Ce tie préparation est devenue I. 

propriété du

1 Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX, Hair Renewer Company
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883.

ME. dont le bureau principal est t 
Ottawa.I

la Ottawa, 7 décembre i882.
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JOURNAL QUOTIDIEN

BUREAU: No. 524, RUE SUSSEX.

SIROP

DE

GOMME

B’PINETTE

ROUGE

DE

GRAY.
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